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			UNE VOIX DANS LE TISSAGE

			Il y a des rencontres qui ressemblent à des coïncidences et qui, avec le recul, ressemblent plutôt à des rendez-vous.

			En 2018, je cherchais un week-end pour fabriquer mon tambour. Pas n’importe quel tambour, le mien. Celui qui m’attendait. J’avais essayé plusieurs fois. Toujours trop loin, trop cher, trop compliqué. Et puis un jour, j’ai tapé « tambour à Paris » sur Internet. Un nom est apparu. Un seul week-end disponible. Le tarif correspondait exactement à une prime que je venais de recevoir. À six stations de métro de chez moi. Il restait une place. C’était dans trois jours.

			J’ai dit oui. Ce oui a tout changé.

			Tony Paixão est entré dans ma vie comme le feu entre dans un cercle, avec une présence immédiate, une chaleur qui ne demande pas la permission, et ce rire que j’allais apprendre à reconnaître comme l’un des signes les plus sûrs d’une spiritualité vraie.

			Depuis, je marche ce chemin. D’abord comme élève. Puis comme organisatrice de ses venues à Paris. Puis comme sœur de chemin. Et aujourd’hui comme coauteure et traductrice de ce livre.

			Je suis thérapeute. Je travaille avec les archétypes, les animaux de pouvoir, le tambour chamanique. Je marche la voie rouge amérindienne depuis plusieurs années. Et pourtant, chaque fois que je me retrouve à écrire ce mot, coauteure, quelque chose en moi reste humble devant l’ampleur de ce que Tony transmet depuis des décennies.

			Ce livre est né entre le Brésil et la France, entre deux langues, deux cultures, deux façons de nommer le sacré. Mon rôle n’a pas été seulement de traduire les mots de Tony, mais de les faire résonner en français, de les incarner dans une langue qui a ses propres rythmes, ses propres silences. D’être le pont sans effacer la rive.

			Ce n’est pas mon livre. Ce n’est pas non plus uniquement le sien. C’est ce qui naît quand deux chemins acceptent de marcher ensemble et de voir ce que ça crée.

			C’est notre premier livre. Et comme tout premier-né, on l’a attendu, on l’a porté, on lui a donné tout ce qu’on avait.

			Ce livre est né de tout ça. De la marche autant que des mots. Du rire autant que du silence. Il est né aussi du tissage de ma vie. De nos vies.

			Depuis longtemps, un rêve vivait en moi, silencieux, tenace, patient comme le sont les vraies choses. Le rêve d’écrire un livre. Pas uniquement pour laisser une trace, pas uniquement pour prouver quoi que ce soit, même si, soyons honnêtes, ces désirs-là font aussi partie de l’humaine que je suis. Mais surtout parce que quelque chose en moi savait qu’il y avait des mots à poser, des ponts à construire, une transmission à honorer. L’appel, l’élan, était viscéral !

			Que ce rêve naisse aujourd’hui, et qu’il prenne vie entre vos mains… je reste sans voix. En gratitude profonde. C’est un honneur que je ne prends pas à la légère.

			Je dis souvent que chacun marche son chemin seul et accompagné. Seul, parce que personne ne peut le marcher à ta place. Accompagné, parce qu’on ne fait jamais rien vraiment seul, et que ce livre en est la démonstration vivante.

			Je crois sincèrement que ce livre fait partie de ma mission de vie. De ce que les peuples des premières nations appellent l’Orenda, cette force vitale, invisible et intime, qui habite chaque être vivant. Pas un don réservé à quelques-uns. Pas un pouvoir spectaculaire. Plutôt cette énergie propre à chaque vie, ce souffle particulier que tu es seul à pouvoir offrir au monde. L’Orenda, c’est ce qui se réveille quand tu marches vraiment ton chemin. Quand tu cesses de vivre la vie de quelqu’un d’autre.

			Alors je remercie, du fond de ce que je suis, celles et ceux qui me permettent, encore et autrement, de marcher mon Orenda. De le vivre. De le transmettre.

			J’ai tellement pleuré. Et j’ai vu tellement pleurer.

			Des larmes d’être passé à côté de sa propre vie. D’avoir perdu le fil intérieur. De ne plus savoir qui on est, ce qu’on est venu faire ici, ce qui a encore du sens. Ces larmes-là, je les connais. Elles m’ont traversée. Elles traversent ceux et celles que j’accompagne.

			Alors ce livre est aussi là pour ça. Pour te rappeler le chemin de la maison. Pas parce que j’y suis arrivée. Mais parce que chaque jour, j’essaye de le vivre, et de le retrouver quand je m’en écarte.

			Les peuples natifs parlent du chemin de beauté, en navajo, Hózhó. Ne t’y trompe pas : ce chemin n’est pas beau parce qu’il est facile. Il n’est pas beau parce qu’il est sans douleur. Il est beau parce qu’il est vrai. Parce que marcher fièrement qui on est, avec nos ombres autant qu’avec nos ors, c’est ça, la beauté. C’est ça, Hózhó. Un équilibre vivant, jamais figé, toujours à renouveler. Une harmonie qu’on choisit, pas qu’on subit.

			Ce n’est pas une destination. C’est une façon de poser chaque pas.

			Mitákuye oyásʼiŋ, pour toutes mes relations. Ce mot lakota, je le porte comme une boussole. Il dit que rien n’est séparé. Que chaque être, chaque expérience, chaque épreuve, chaque joie fait partie d’un tissage plus grand que nous.

			Et l’un de mes plus grands apprentissages, au Brésil, au contact du vivant, est que cette relation ne se limite pas aux humains. J’ai appris autant des arbres que des hommes. Autant du feu que des livres. Autant des animaux, des pierres, des plantes, que de mes plus grands mentors.

			Ce livre est l’un de ces apprentissages. Il porte tout ça en lui.

			Ce livre n’est ni un manuel ni une doctrine. Ce n’est pas la vérité de Tony, ni la mienne. C’est un feu autour duquel on s’est assis. Une conversation qui a osé aller là où les mots vacillent. Une transmission vivante, pas figée, pas sacralisée, pas à avaler en bloc.

			Prends ce qui te parle. Laisse ce qui ne te parle pas encore. Peut-être qu’il te parlera plus tard. Peut-être jamais. Les deux sont justes.

			Ce que j’espère pour toi, en fermant ce livre un jour : non pas d’avoir des réponses. Mais d’avoir le droit de continuer à te poser les questions.

			Et peut-être, en chemin, de rire un peu.

			Parce que si tu ris sur ton chemin, tu ne t’éloignes pas du sacré.

			Tu t’en rapproches.

			Il est là, entre tes mains.

			Je te laisse maintenant entrer avec Tony dans le cœur de l’enseignement.

			 

			Emylie

		





PARTIE 1

Les Sept Flèches
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			INTRODUCTION

			Avant d’entrer dans le cœur de cet ouvrage, j’ai souhaité poser un cadre – non pas pour définir ce qui ne peut pas l’être entièrement, mais pour dissiper quelques idées reçues et offrir au lecteur les fondations nécessaires pour comprendre ce dont il est question ici.

			Le chamanisme et les peuples originaires des Amériques

			Quand nous parlons de chamanisme, la première image qui vient souvent à l’esprit est celle d’un Indien au cœur d’une forêt ou sous la toile d’un tipi, ces tentes traditionnelles qui abritaient aussi bien la vie quotidienne que les cérémonies sacrées. Il existe une relation profonde entre les peuples natifs originaires des Amériques et le chamanisme, bien qu’il soit important de comprendre que beaucoup de ces peuples n’utilisent pas nécessairement le mot chamanisme pour définir leurs pratiques. Ce terme vient à l’origine de Sibérie, mais a été adopté par l’anthropologie pour décrire des systèmes spirituels similaires dans différentes cultures.

			Le chamanisme est une forme ancestrale de spiritualité, et il en va de même chez de nombreux peuples originaires des Amériques. Pour eux, la spiritualité n’est pas séparée de la vie quotidienne : la relation avec l’Esprit, la Nature et les ancêtres fait partie intégrante de leur façon de vivre.

			Ce que nous appelons aujourd’hui chamanisme inclut des pratiques comme la communication avec le monde spirituel, les rituels de guérison, l’usage de chants, de tambours et de prières, la connexion avec les animaux de pouvoir, les cérémonies avec les éléments de la nature. Ces pratiques sont présentes dans de nombreuses cultures natives.

			Le rôle du chaman – ou homme/femme médecine – dans les traditions natives est souvent celui de médiateur entre les mondes. Ses principales fonctions sont : réaliser des guérisons spirituelles et énergétiques, interpréter les rêves et les visions, conduire les cérémonies, orienter la communauté, maintenir l’équilibre entre les êtres humains et la nature.

			Chez différents peuples, cette figure porte des noms distincts, mais le principe est similaire. Chacun possède ses propres rituels, mais tous partagent une vision spirituelle intégrée à la nature. Cette relation avec les esprits présents de la nature a une caractéristique centrale dans la spiritualité indigène : la vision que tout possède un esprit : les montagnes, les fleuves, les animaux, les arbres, le vent, le feu. Cette vision est appelée animisme en anthropologie. La nature est vivante et consciente. C’est pourquoi de nombreux rituels impliquent des éléments naturels : feu sacré, eau, pierres, plantes médicinales.

			Dans de nombreuses traditions natives, certaines techniques permettent d’accéder à des états d’expansion de conscience et d’entrer dans le voyage spirituel. Ces techniques incluent le chant rituel, le tambour, la danse, le jeûne, l’isolement dans la nature, les plantes sacrées. Ces pratiques permettent ce qu’on appelle dans l’étude du chamanisme le voyage spirituel durant lequel le pratiquant cherche guidance, guérison ou connaissance.

			La vision de l’équilibre est au cœur de ces traditions : équilibre entre l’être humain et la nature, entre corps, mental et esprit, entre l’individu et la communauté, entre le monde matériel et le monde spirituel.

			Quand cet équilibre est rompu, des maladies ou une disharmonie apparaissent et les rituels servent à restaurer cette harmonie.

			C’est une sagesse très ancienne. Ces pratiques spirituelles des peuples originaires des Amériques ont des milliers d’années et ont été transmises oralement de génération en génération. Même après des siècles de colonisation et de persécution, beaucoup de ces traditions restent vivantes. Et aujourd’hui, elles inspirent des personnes dans le monde entier à redécouvrir le respect pour la Terre, la spiritualité liée à la nature, la guérison à travers la conscience.

			Qui devient chaman et comment ?

			Devenir chaman ou homme/femme médecine (j’utiliserai ici le terme chaman pour simplifier) n’est pas simplement acquérir un titre ou suivre une formation. Dans les traditions originaires, le chaman est quelqu’un qui traverse un processus profond d’initiation, d’apprentissage et de transformation intérieure.

			Le premier pas est l’appel. Cet appel peut se manifester à travers des rêves récurrents, des expériences spirituelles profondes, des visions ou des états de conscience élargie, une connexion forte avec la nature, un désir profond de servir et de guérir. Dans de nombreuses cultures, on croit que ce n’est pas la personne qui choisit d’être chaman : c’est l’esprit qui appelle la personne.

			Historiquement, l’apprentissage se fait auprès d’un aîné, d’un guérisseur ou d’un chaman expérimenté. Cet apprentissage inclut la connaissance des plantes médicinales, la compréhension du monde spirituel, les pratiques de guérison énergétique, les rituels et les cérémonies, la discipline spirituelle. Cela peut prendre des années, voire des décennies.

			Sur le chemin chamanique, la personne apprend à se relier aux esprits de la nature, aux ancêtres, aux éléments : terre, eau, feu et air, et aux animaux de pouvoir. Cette connexion se développe à travers des pratiques comme la méditation, les chants et les prières, le tambour, les voyages chamaniques. Et rappelons-le : pas n’importe quelle méditation, pas n’importe quel chant ou prière, mais des éléments liés à une tradition spécifique.

			Avant de guérir les autres, le chaman traverse sa propre guérison. De nombreuses traditions parlent d’une « initiation spirituelle » qui peut impliquer des crises profondes, des périodes d’isolement, des défis spirituels intenses. Ce processus est vu comme une mort symbolique de l’ancien soi et une renaissance spirituelle, et tout cela est accompagné par un chaman et par la tribu. Ce n’est pas un isolement, c’est un accompagnement.

			Le véritable chaman ne travaille pas pour son ego ou son pouvoir personnel. Son rôle est de servir en apportant la guérison, en restaurant l’équilibre, en conseillant spirituellement, en conduisant les cérémonies.

			La vision occidentale fantasmée du chaman

			Il est vrai qu’en Occident, il existe souvent une vision romantisée et même fantasmée du chaman. Cette image a été construite au fil du temps par les livres, les films et le mouvement spirituel alternatif, qui simplifient ou idéalisent fréquemment une tradition bien plus complexe.

			Le chaman est souvent perçu comme un « magicien de la nature » aux pouvoirs spéciaux, quelqu’un qui vit en permanence dans un état mystique, un guérisseur capable de résoudre n’importe quel problème spirituel, une figure exotique liée à des rituels mystérieux. Cette image crée une mythologie moderne, souvent éloignée de la réalité des cultures traditionnelles. Nous ne pouvons pas romantiser les peuples natifs, ce n’est bon ni pour eux ni pour nous.

			Dans les communautés originaires, le rôle du chaman est bien différent. Il est avant tout un serviteur de la communauté, un gardien de connaissances ancestrales, un médiateur entre le monde spirituel et le monde humain, quelqu’un qui a traversé de longs processus d’apprentissage et d’épreuves.

			Être reconnu comme chaman ne dépend normalement pas de l’autoproclamation, mais de la reconnaissance de la communauté et de la tradition, faute de quoi nous courons le risque de la superficialité.

			Quand cette vision romantisée se répand, des distorsions apparaissent : des personnes adoptent le titre sans traverser les processus traditionnels, des pratiques spirituelles profondes sont simplifiées, des rituels sacrés deviennent des produits ou des expériences commerciales. Et cela peut engendrer une perte de respect pour les cultures qui préservent ces connaissances depuis des siècles.

			Quand nous avons une vision plus équilibrée, au lieu d’idéaliser le chaman comme une figure mystique extraordinaire, nous voyons quelqu’un qui a appris à écouter profondément la nature, les esprits et le cœur humain. En ce sens, le véritable chemin chamanique est moins lié au pouvoir personnel et davantage à la responsabilité, la discipline spirituelle et le service à la vie.
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			L’APPEL DE L’ÂME

			Écrire ce livre a été une décision qui s’est imposée à moi à un moment de grandes transformations dans ma vie. Après des décennies à marcher sur le chemin spirituel, j’ai compris qu’il était temps de regarder à l’intérieur avec plus de profondeur et de revisiter les étapes qui m’avaient conduit jusqu’ici. Cette nécessité s’est accompagnée de défis physiques, émotionnels et spirituels qui m’ont amené à réfléchir au sens de la guérison et au but de la vie.

			 

			Durant cette période, je me suis appuyé sur la Roue Médecine, un enseignement sacré qui nous aide à comprendre les cycles de la vie et les aspects fondamentaux de l’existence. Il y a quatre directions : l’Est qui représente le spirituel, le Sud l’émotionnel, l’Ouest le physique et le Nord le mental. Chaque direction porte en elle des enseignements liés à la naissance, à la croissance, à la transformation et à la sagesse. C’est au cœur de ce processus que j’ai pris conscience que mon parcours appelait à un profond renouvellement. Il était temps d’honorer le passé, d’intégrer les leçons apprises et de continuer à avancer avec un regard nouveau.

			 

			Grâce à l’aide de mon guide spirituel, je suis resté fidèle au cercle sacré, auquel j’ai souvent eu recours pour me guérir. Une fois encore, j’élève la prière en ce sens, car je sais que le Divin Père, qu’on l’appelle Créateur, Dieu ou force créatrice, regarde toujours ses innombrables enfants avec AMOUR.

			 

			Au fil des ans, j’ai eu le privilège de cheminer à travers différentes traditions spirituelles, vivant des enseignements qui ont transformé ma manière de percevoir le monde. Du spiritisme à l’alchimie, de l’égyptologie aux médecines natives d’Amérique du Nord et du Sud, en passant par différentes techniques de guérison, chaque étape a constitué une pièce essentielle dans la construction de ma vision de la spiritualité et de la guérison.

			 

			Ce livre est une invitation, pour toi lecteur, à voyager avec moi à travers ce parcours. Je souhaite partager non seulement les faits, mais aussi les ressentis, les défis et les transformations que j’ai traversés et que je continue de vivre aujourd’hui.

			 

			Plus qu’une autobiographie, ce livre est une transmission. La transmission d’une technique chamanique : les Sept Flèches. C’est aussi le témoignage d’une recherche profonde du sacré, d’un chemin qui se poursuit encore. Il a eu un commencement, mais le processus d’évolution et de croissance est éternel.

			 

			Si tu ressens que ton âme cherche quelque chose de plus grand, si tu te poses des questions sur la vie, sur le sens, sur le chemin de la guérison, alors peut-être que ce livre pourra t’apporter quelque chose dont tu as besoin en ce moment – ou tout au moins l’inspiration nécessaire pour trouver tes propres réponses.

			 

			Alors que j’écrivais ce livre, j’ai reçu un message du Cercle de prière, que je partagerai avec vous. Ce cercle a vu le jour en 2020, avant la pandémie, à la demande de mon guide spirituel, qui m’avait invité à créer un cercle de prière pour soutenir les personnes qui allaient traverser une période très difficile. Lorsque la pandémie a commencé, j’ai su que le moment était arrivé. C’est ainsi qu’est né le Cercle de prière, qui se poursuit encore aujourd’hui, avec des rencontres tous les quinze jours. Ce cercle réunit six personnes qui se retrouvent pour prier ensemble pour celles et ceux qui en font la demande, pour leurs souffrances physiques, mentales, émotionnelles et spirituelles. Les demandes de prières peuvent être faites sur le site caminhonativo.com.

			 

			Je souhaite ici adresser un remerciement tout particulier aux priants du Cercle de prière : Dani Aguiar, Marcelo Soares, Nair Mariano, Sônia Ferreira, Nice Gomes et Tania Paixão.

			Mes plus sincères remerciements.

			 

			Ce livre est dédié à toutes les âmes que j’ai retrouvées sur mon chemin, dont certaines m’ont marqué si profondément qu’il est impossible de les oublier.

			Sur le chemin de l’amour, le temps et l’espace sont différents.

			Je continuerai à aimer.

			Que nous puissions marcher ensemble sur cette voie.

			Message du Cercle de prière (2 février 2025)

			La terre d’où tu viens n’a pas d’importance.

			Ce qui compte, c’est vers quelle Terre tu marches.

			Ce qui importe, c’est ton engagement dans la direction que tu choisis,

			le fait de savoir où tu veux aller.

			La bataille est intense,

			tout comme l’intensité de tes sentiments.

			Cette intensité est la force qui te propulsera là où tu dois aller.

			Fais confiance, pleure, fais confiance, pleure.

			Bénis-toi, prie pour toi-même,

			berce-toi dans tes propres bras,

			car c’est dans tes bras que tu trouveras les bras du Divin Père.

			Marche, ne cesse jamais de marcher.

			Travaille avec ardeur,

			car ta sueur te libérera.

			Fais confiance, fais confiance, fais confiance.

			Avance, ne t’arrête devant aucun obstacle,

			même si cela blesse tes pieds nus.

			Fais confiance, fais confiance, fais confiance.

			Aime toujours.

			Va jusqu’au bout du monde pour accomplir l’amour.

			L’AMOUR TOUJOURS.

			L’AMOUR QUI EST PLUS GRAND QUE TOUT,

			plus grand que n’importe quel chagrin,

			plus grand que n’importe quelle épreuve.

			Même si cet amour n’est pas pour toi,

			continue à aimer.

			Mais n’oublie pas de changer de direction

			lorsque la situation l’exige.

			L’amour continuera d’exister,

			même si tu n’es pas là pour le recevoir.

			Ainsi est la vie.

			Ne demande pas pourquoi il en est ainsi,

			car tu n’obtiendras pas de réponse.

			Vis simplement en ayant confiance.

			À la fin, tu comprendras le sens de tout.

			Avec affection

			Avec détermination

			Avec foi

			Je te laisse entre amis.

			Ton Divin Père, qui t’aime beaucoup.

			À propos des relations

			Lorsque les relations deviennent automatiquement des miroirs, les personnes entrent souvent dans les liens non pas pour se donner véritablement, mais pour se protéger, se valider, se mesurer, entrer en compétition, évaluer ce qu’elles « gagnent » et ce qu’elles « perdent ». Cela crée un climat de tension silencieuse, où l’amour authentique et la connexion profonde passent au second plan.

			La société moderne encourage cette comparaison, que ce soit à travers les réseaux sociaux, les attentes irréalistes autour de ce qu’est une relation « parfaite », ou encore le besoin de prouver quelque chose aux autres. Au lieu de vivre simplement l’expérience magique de l’amour, beaucoup restent enfermés dans un jeu de pouvoir : qui aime le plus, qui donne le moins, qui se protège pour ne pas être blessé.

			Se livrer véritablement demande du courage et de la confiance. C’est un saut de foi. Et pour celles et ceux qui ont l’habitude de mesurer, de comparer et de contrôler, il peut être effrayant de lâcher prise et d’être simplement présent dans la relation. Pourtant, c’est dans cet espace de vulnérabilité que naît la connexion véritable.

			Cela montre à quel point notre société a glissé vers des relations plus superficielles, fondées sur la peur. Beaucoup craignent de se donner parce qu’ils ont été blessés par le passé, ou parce qu’ils croient que la vulnérabilité est un signe de faiblesse. En réalité, c’est exactement l’inverse : c’est dans le fait de se donner sincèrement dans la relation que réside la véritable force.

			L’encouragement à une individualité extrême, la recherche de statut et l’illusion du « je n’ai besoin de personne » créent une barrière invisible entre les êtres, rendant les relations authentiques de plus en plus difficiles.

			Sur le chemin spirituel, nous apprenons que se donner à une relation ne signifie pas une perte, mais une expansion. Celui ou celle qui s’y engage véritablement grandit, apprend et se transforme. Mais pour cela, il est nécessaire de sortir du jeu de l’ego, de la comparaison et de la peur de perdre le contrôle.

			 

			« Mitákuye oyásʼiŋ » (« pour toutes mes relations ») est une expression sacrée lakota qui affirme que tout est interconnecté. Non seulement les êtres humains, mais aussi les animaux, les plantes, les pierres, les rivières, les ancêtres, les esprits. Elle reconnaît qu’il n’existe pas de séparation réelle entre les êtres. Tout fait partie d’une grande toile de vie. Nous sommes tous parents, tous frères.

			 

			Ferme les yeux un instant. Respire.

			 

			Imagine que l’autre, quel qu’il soit, soit une prolongation de toi-même. Que la rivière, l’arbre, l’animal soient autant d’expressions de la même vie qui te traverse. Que rien, absolument rien, ne soit vraiment séparé.

			 

			Rouvre les yeux.

			 

			C’est ça, « Mitákuye oyásʼiŋ ».

			 

			Cette expression ne nous demande pas seulement de nous souvenir que tout est lié. Elle nous invite à honorer tout ce à quoi nous nous relions et à agir en conséquence. À traiter chaque être, chaque élément, chaque expérience avec la même attention et le même respect que tu aimerais recevoir toi-même. À inclure dans ta conscience non seulement les humains, mais aussi les animaux, les plantes, les pierres, les rivières, le feu. Tout ce qui vit. Tout ce qui respire. Tout ce qui est.

			Nos relations ne se limitent pas aux personnes avec lesquelles nous vivons, elles s’étendent à toute la Création. Et vivre avec cette conscience, c’est changer profondément notre façon de regarder, d’agir, de marcher dans le monde.

			Si nous vivions avec cette conscience, nous traiterions les autres et le monde avec plus de respect, d’amour et de présence. Car chaque relation est le reflet de notre propre chemin spirituel.

			 

			« Parfois, nous avons un gain rapide et une perte longue. »

			 

			Pense à cela.
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Je suis né au Brésil, dans une petite ville appelée Canhotinho, dans l’État du Pernambouc, au nord-est du pays.
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